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MATINÉE DE FORMATION
Préparation à la première 
communion
Après le succès de la matinée 
du 17 novembre consacrée aux 
catéchèses communautaires, le 
Vicariat Annoncer l’Évangile in-
vite à une nouvelle rencontre qui 
aidera les catéchistes à préparer 
les enfants des Unités pastorales à 
une première communion dans le 
contexte d’une catéchèse renouve-
lée. En effet, la catéchèse renouve-
lée implique un réel changement 
de perspective. Qu’en est-il? Par 
où aller? Que faire? Cette mati-
née d’apports, d’échange et de 
réflexion présentera les nouveaux 
enjeux et défis d’une préparation 
à la première communion. Des 
pistes concrètes pour animer les 
rencontres avec les enfants seront 
également présentées.

La matinée, ouverte à tous, aura lieu le sa-
medi 2 février de 9h30 à 12h30 à l’Espace 
Prémontrés à Liège (rue des Prémontrés, 
40). Il n’y a pas d’inscription préalable. 
Une participation aux frais de 7€ par per-
sonne sera demandée (avec un maximum 
de 20€ par UP).
Renseignements : site web www.annoncer-
levangile.be, tél. 04/220.53.82. 

ÉGLISE DE PEPINSTER
Fête de St-Antoine  
et de Ste-Apolline

Le dimanche 20 janvier à 9h45, 
l’Unité pastorale Hoëgne et 
Vesdre fête saint Antoine et sainte 
Apolline par une messe solen-
nelle en l’église de Pepinster, ani-
mée par la chorale paroissiale. 
Au programme également: vente 
de gaufres à la cannelle au profit 
des œuvres paroissiales, bénédic-
tion des gaufres, verre de l’amitié 
offert.

UNAMUR
Colloque sur la vulnérabilité

Du 23 au 25 janvier, l’Université 
de Namur (Institut ESPHIN) orga-
nise un colloque sur "L’identité en 
question: entre parcours de vulné-
rabilités et chemins d’autonomie". 
Au programme: conférences, 
projection de film, interventions 
de spécialistes et ateliers théma-
tiques. 
Le but du Colloque est d’interro-
ger le rapport entre vulnérabilité 
et autonomie. On a trop souvent 
tendance à opposer vulnérabilité 
et autonomie et à penser la vul-
nérabilité de manière uniquement 
négative. En réalité, elle fait partie 
intégrante de notre vie et sa pré-
sence contribue à la construction 
de l’identité.
Les deux journées du colloque 
seront précédées par une grande 
conférence "Littérature et identi-
tés ébranlées" proposée par Sylvie 
Germain, écrivaine et philosophe.

Plus d’infos sur le site web esphin.unamur.be/ 
vulnerabilite-et-identite.

EN BREF ACTION DAMIEN À EUPEN

Combattre la maladie et ses préjugés
Le weekend du 25-27 janvier, c’est le sommet de la campagne de l’Action Damien, qui 
lutte contre la lèpre, la tuberculose et les dégâts collatéraux. Si le personnel local super-
vise les actions, décisions et financement émanent de Belgique vers les institutions. 
Rencontre avec Lieve Deckers de la Pater Damian Sekundarschule à Eupen.

Enseignante à la retraite de la Haute école pédagogique 
pour futurs instituteurs à Eupen, Lieve Deckers, bénévole, 

membre du CA et de l’AG d’Action Damien, représentant la 
Communauté germanophone, a le verbe coloré pour parler de 
la lutte contre la lèpre et la tuberculose.

Quel est le lien entre l’Action Damien et l’école du même nom?
Il y a environ 20 ans, les écoles catholiques pour filles et gar-
çons d’Eupen ont fusionné. On a constaté une grande proxi-
mité entre le projet d’école et les valeurs du Père Damien. 
Moins de dix ans plus tard, l’Action Damien proposa d’envoyer 
au Bangladesh un élève de 5e secondaire, un professeur et 
un journaliste de presse locale, triangle d’or de témoins. Les 
voyages-découvertes – payés par Action Damien - changent 
tous les ans de diocèse. L’école choisie vend pendant deux ans 
au moins les pochettes de marqueurs quatre couleurs (7 €) fin 
janvier. Avec un film tourné dans un pays où nous combattons 
la lèpre et la tuberculose et un dossier pédagogique, on peut 

ouvrir une discussion en classe. 40 animateurs bénévoles se 
déplacent gratuitement dans toutes les écoles belges (nous 
sommes pluralistes). 

Comment travaille Action Damien?
Voici un demi-siècle, suite au reportage du journaliste français 
Raoul Follereau, fut instituée la Journée mondiale de la lèpre. 
Nous collaborons avec 14 pays – Inde, Nicaragua, Niger, Népal, 
RDC… – mais ne donnons jamais d’argent aux gouvernements. 
Pas de Belges expatriés sur place, on travaille avec du per-
sonnel local, seul capable de dénicher les malades rejetés par 
leurs amis et famille. Un responsable belge visionne in situ ce 
qu’on peut faire mais les actions ponctuelles dépendent du 
personnel local.

Quel danger représentent lèpre et tuberculose? 
L’OMS classe la lèpre parmi les principales maladies. On a cru, 
voici 10 ans, qu’elle était éradiquée et sous contrôle, ne figu-
rant plus dans les relevés. Or, on recense 200.000 cas par an. 
Après deux semaines de soins, le malade n’est plus contagieux 
et peut être guéri. Il faut lutter contre la stigmatisation – bien 
perçue par les jeunes – et cela figure sur le drapeau d’Action 
Damien. Les lépreux cachés ne sont pas soignés et contagieux. 
Après un an sans traitement, un tuberculeux meurt. S’il arrête 
de se soigner, il devient multi-résistant, nécessitant des traite-
ments plus complexes et onéreux.

Comment réinsérer quelqu’un qui est guéri?
Après s’être isolé, un lépreux perd le contact avec sa famille, 
son village, le travail. Action Damien a développé son "projet 
de base": réintégrer d’anciens malades. Au menu: louer un 
local pour commercer, acheter une machine, faire bâtir par 
une entreprise locale une petite maison familiale. La décision 
émane des collaborateurs locaux et non de Bruxelles.

 ✐ Thierry DE GYNS

Lieve Deckers au Sénégal, dans un village d’insertion sociale où 
Action Damien est engagé depuis un an.

Le 12 janvier, 52 Belges francophones 
se sont envolés pour le Panama. Ils 

vivent d’abord une semaine de pré-
JMJ qui leur permet d’apprendre à 
connaître les réalités du pays. Les 
jeunes ont aussi l’occasion de rendre 
des services en aidant à la préparation 
d’une grande foire agricole qui aura 
lieu dans leur diocèse d’accueil.
Lors de la deuxième semaine débu-
teront les JMJ proprement dites. Les 
journées seront rythmées par des 
temps de catéchèses et d’échanges, des 
festivals (musique, cinéma, théâtre), 
des messes avec le Pape… Le dernier 
weekend, les jeunes sont invités à se 
rassembler dans un endroit. Ils dor-

JOURNÉES MONDIALES DE LA JEUNESSE 2019

Quatre Liégeois au Panama
Les 33e Journées Mondiales de la Jeunesse auront lieu du 21 au 27 janvier à Panama. Le thème: "Voici la 
servante du Seigneur; que tout m’advienne selon ta parole". Marie sera donc au centre de ces JMJ 2019!

miront à la belle étoile après une veil-
lée de prière en attendant la dernière 
messe le 27 janvier avec le Pape.
Quatre Liégeois feront partie du 
groupe. Pour eux, les JMJ sont l’occa-
sion de créer des liens avec les autres 
Belges, de rencontrer des jeunes du 
monde entier et de découvrir leur foi, 
de se rendre compte qu’il y a encore 
beaucoup de jeunes croyants.
Les JMJ se déroulant en janvier 
(grandes vacances au Panama), les 
étudiants n’ont pas la possibilité d’y 
participer. Les pastorales des jeunes 
du sud et du nord du pays ont décidé 
de travailler ensemble pour permettre 
aux jeunes qui restent en Belgique de 

vivre les JMJ d’ici. Les jeunes de 16 à 
35 ans sont donc invités à vivre une 
nuit blanche suivie d’un petit déjeuner 
solidaire du 26 au 27 janvier. Pendant 
la nuit, ils pourront choisir des ateliers 
qui, d’une manière ou d’une autre, les 
prépareront à vivre le petit déjeuner 
solidaire du lendemain matin. Pendant 
la nuit, un direct sera fait avec Panama 
pour vivre la veillée du samedi soir en 
communion. 

 ✐ Bénita M.

Suivez les aventures des jeunes Belges au 
Panama via la page Facebook: Journée Mondiale 
de la Jeunesse – Belgique.
Plus d’infos sur les JMJ en Belgique sur le site 
aimeretservir.jmj.be.


